
QUE SAIT-ON DES ANGES ?

Sœur Charlotte DOMINI

Dans notre session sur « Dieu Créateur et Providence », nous nous référons
au tout premier article du Credo. Lorsque nous le récitons, peut-être trop ma-
chinalement parfois, nous professons notre Foi en « un seul Dieu, Créateur du
Ciel et de la Terre, de l’univers visible et invisible ». Pourquoi donc le symbole
de Nicée-Constantinople précise-t-il  « de l’univers visible et invisible » et quel
est cet univers invisible que Dieu a créé ?

Le CEC1 nous dit que dans l’Écriture Sainte, l’expression « Ciel et terre » signifie
« tout  ce  qui  existe,  la  création  tout  entière »,  la  terre  étant  le  monde  des
hommes et le ciel, tout en pouvant désigner le firmament, désigne aussi le lieu
propre de Dieu, le lieu des créatures spirituelles, des Anges ! Mais que sait-on
des  Anges ?  De  leur  existence ?  De  leur  création ?  De  leur  rôle ?  Dans  notre
monde très scientifique et très matérialiste, les anges semblent relever davan-
tage du conte de fée que de la réalité. Paradoxalement ils connaissent un regain
d’intérêt mais d’une façon très superstitieuse, plus païenne que religieuse (nous
voyons beaucoup d’anges porte-bonheur que l’on porte autour du cou, on trouve
aussi bon nombre de livres vendus sur Amazon qui traitent de ce sujet…) !

Nous allons essayer de mieux connaître ce que sont les Anges à partir de
l’Écriture Sainte et de l’enseignement de l’Église. Dans un premier temps nous
tâcherons de dire ce qu’est un Ange, nous parlerons de leur existence (pre-
mière partie), que nous distinguerons de leur création (deuxième partie). Enfin
nous essaierons de voir comment les Anges sont au service du dessein de Dieu
et de notre salut.

I. QU’EST-CE QU’UN ANGE ?

Avant tout, il nous faut bien savoir de quoi, ou plutôt de qui l’on parle : que
sont donc les Anges ? Le mot “ange” vient de aggelos en grec qui signifie “mes-
sagers”.  Saint  Augustin  distingue la  nature et  la  fonction,  “Ange”  désigne  la
fonction et non la nature : « D’après ce qu’il est, c’est un esprit, d’après ce qu’il
fait c’est un ange. » De tout leur être, les anges sont serviteurs et messagers de

1 CEC n°326.
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Dieu2. En tant que créatures purement spirituelles, ils ont une intelligence et
une volonté, ils sont des créatures personnelles et immortelles. Ils dépassent
en perfection toutes les créatures visibles.3 Nous les représentons avec des
ailes pour illustrer leur rapidité à obéir aux ordres de Dieu. Nous verrons par la
suite que, bien que tous crées bons à l’origine, certains se révoltèrent contre
Dieu et devinrent des démons.

Actuellement,  l’existence  des  Anges  et  celles  des  démons est  remise  en
question par beaucoup, notamment par des chrétiens eux-mêmes, comment
peut-on leur répondre ?

A. Peut-on affirmer l’existence des Anges ?

Nous ne ferons qu’une petite partie sur cette question car nous parlons des
Anges avec la certitude qu’ils existent, mais il faut bien cependant fonder cette
certitude !

Le CEC affirme que « l’existence des êtres spirituels, non corporels que l’Écri-
ture Sainte nomme habituellement Anges, est une Vérité de Foi. Le témoignage
de l’Écriture est aussi net que l’unanimité de la Tradition »4. Une Vérité de Foi
qui s’appuie donc sur le témoignage de l’Écriture et de la Tradition. Penchons-
nous donc d’abord sur les Écritures. Que nous apprend la Bible sur l’existence
des Anges ?

Les Anges sont très présents dans toute la Bible et cela pourrait nous sur-
prendre mais c’est dans le Nouveau Testament et surtout dans l’Apocalypse
que les Anges sont le plus présents ! Le mot Ange (chérubins, séraphins..) re-
vient 155 fois dans l’AT et 166 fois dans le NT5 !

Leur existence semble donc être une certitude acquise dans la Parole de Dieu
et n’est pas remise en question par les Pères et par les conciles successifs, au
contraire. Pour vous donner un petit ordre d’idée je vais essayer de vous donner
une chronologie de ce que l’Église a dit sur les Anges au cours du temps.

Nous avons le témoignage des Pères de l’Église dès les premiers siècles (Ori-
gène, saint Jérôme, saint Basile et bien d’autres). Puis le Magistère s’est pronon-
cé, tout d’abord dans le symbole de Nicée-Constantinople (325) puis de façon
plus développée au Concile de Latran IV (1214) qui affirme : « Nous croyons et
confessons qu’un seul est le vrai Dieu […] qui par sa force toute puissante dès

2  Ibid., n°329.
3  Ibid., n°330.
4  Ibid., n°328.
5 G. JEANGUENIN, Les Anges existent  !, Paris, Salvator, 2008, p. 43.
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le commencement a fait de rien deux sortes de créatures : la spirituelle et la
corporelle, c’est-à-dire les anges et le monde terrestre, et puis l’homme… ». Cet
enseignement sera repris au Concile de Trente en 1564 puis au Concile Vati-
can I (1870) et enfin par le catéchisme actuel, fruit du Concile Vatican II, dont
nous avons cité l’affirmation au tout début de notre propos6.

B. L’existence des Anges peut-elle être prouvée philosophiquement ?

Ce  que  nous  avons  expliqué  précédemment  repose  sur  des  arguments
théologiques  (c’est-à-dire  tirés  de  la  Révélation,  de  la  Foi).  Mais  pour  nos
contemporains très scientifiques, ces arguments n’ont malheureusement que
peu de poids :  il  leur faut du « rationnel ».  Peut-on prouver rationnellement
l’existence des Anges ?

Le Père Bonino rapporte ce que dit saint Thomas à ce sujet7. Il rapporte que
saint Thomas est plutôt réservé sur ce point car il  n’en va pas de même de
l’existence des Anges qu’il  nomme « cause spirituelles  secondaires »  que de
celle  de  Dieu  « Cause  première ».  En  effet  notre  intelligence  remonte  aux
causes premières, nécessaires, mais ne s’arrête pas nécessairement aux causes
intermédiaires ou secondaires8. Ainsi en voyant des œuvres bonnes nous pour-
rions dire « il y a une cause première bonne » mais pas nécessairement d’inter-
médiaires bons. Saint Thomas pense en revanche que l’existence des Anges est
démontrable  a posteriori,  c’est-à-dire à partir de leurs effets repérables dans
notre monde. Et ce surtout grâce… aux démons ! (car les effets bons peuvent
être imputés à Dieu mais pas les mauvais). De là il déduit que s’il y a de mau-
vais esprits il doit aussi y en avoir de bons… Mais il avoue lui-même qu’il ne
s’agit pas de la meilleure voie pour démontrer leur existence. Saint Thomas
pense qu’il y a une meilleure façon, a priori, de démontrer l’existence des Anges
à partir de l’intention créatrice de Dieu. C’est pourquoi nous allons maintenant
aborder une deuxième partie très intéressante sur la création des Anges et leur
place dans le dessein de Dieu.

6 JEANGUENIN, Les Anges, op. cit., p. 132.
7 S.-Th. BONINO, « À quoi bon les anges ? », Nova et vetera (2018).
8 Ici, le père Bonino donne l’exemple d’un secrétaire qui taperait un texte dont l’auteur est
connu : le lecteur peut dire « ce livre est de tel auteur » mais il ne peut affirmer l’existence ou
non du secrétaire !
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II. LA CRÉATION DES ANGES

A. Que nous dit la Bible de la Création des Anges ?

Le récit de la création dans le livre de la Genèse nous relate surtout la ma-
nière dont Dieu créa le Ciel et la Terre en 6 jours. Nous avons le détail de la
création de l’homme et de la femme, mais parle-t-on des Anges ? Explicitement
non, mais implicitement il y a plusieurs indices : Tout d’abord le premier verset
« Au commencement, Dieu créa le Ciel et la terre » (Gn 1, 1) peut indiquer ce
« monde invisible » dont nous parlions et qui diffère du firmament « visible » (la
création du ciel en tant que « firmament » est d’ailleurs précisée plus loin). En-
suite le 1er verset du 2e chapitre dit : « ainsi furent achevés le ciel et la terre,
avec toute leur armée » (Gn 2, 1) : « leur armée » pourrait donc désigner l’ar-
mée du ciel, les anges (les psaumes d’ailleurs parlent de l’armée des Anges), et
celle de la terre, les hommes.

C’est dans l’épître de saint Paul aux Colossiens que nous avons le témoi-
gnage le plus explicite de la création des Anges. Saint Paul écrit : « Car c’est en
Lui [le Christ] qu’ont été créées toutes choses, dans les cieux et sur la terre, les
visibles et les invisibles, les Trônes, les Souverainetés, les Principautés, les Puis-
sances ; tout a été créé par lui et pour lui. » (Col 1, 16-17)

Toute la Tradition des Pères s’accordent à dire que les Anges ont été créés
avant les hommes, bien qu’ils ne soient pas tous d’accord sur le “moment”9. La
Genèse nous donne aussi un dernier indice sur ce point lorsque, après le péché
de l’homme, Dieu place un chérubin pour garder l’entrée du jardin afin que
l’homme n’ait pas accès à l’Arbre de Vie (Gn 3, 24) :  les chérubins existaient
donc déjà.

B. Qu’en est-il de la chute des Anges ?

Selon la Tradition et l’enseignement constant de l’Église, les Anges ont été
créés bons à l’origine.  Le  CEC nous transmet l’affirmation du Concile de La-
tran IV : « Le Diable et les autres démons ont certes été créés par Dieu naturel-
lement bons,  mais c’est eux qui  se sont rendus mauvais10. »  L’Écriture parle
d’un péché des Anges : « Car Dieu n’a pas épargné les anges qui avaient péché,
mais il les a livrés, enchaînés, aux ténèbres infernales, où ils sont gardés pour
le jugement. » (2 P 2, 4).

9 Avouons que c’est un peu délicat : est-ce avant ou après la création du temps ?!
10 CEC n°392.
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Cette chute consiste en un choix libre de ces esprits créés qui ont radicale-
ment et irrévocablement refusé Dieu et son règne. Il est difficile pour nous de
comprendre comment des créatures si parfaites ont pu faire ce choix !

De plus, le CEC nous dit : « C’est le caractère irrévocable du choix des Anges,
et non un défaut de la miséricorde divine, qui fait que leur péché ne peut-être
pardonné11. » : les Anges ne peuvent revenir en arrière, ils agissent en toute
connaissance (ils sont tout entier dans leurs actes, ne peuvent être trompés).
En effet, contrairement à nous, les Anges « voient » le bien, connaissent la véri-
té  de  manière  directe  (ils  ne  sont  pas  limités  par  la  matière,  comme  les
hommes qui « raisonnent », progressent dans le savoir), ils sont dans la lumière
de Dieu, bien que comme nous ils aient été soumis à l’épreuve pour accepter
de servir Dieu. Les démons ont donc refusé Dieu en toute connaissance de
cause, c’est l’orgueil qui les a conduits à préférer un bonheur dont ils sont eux-
mêmes l’origine  plutôt  que  de  recevoir  ce  bonheur  de  Dieu.  La  plus  grave
conséquence de ce péché a été la séduction mensongère qui a induit l’homme
à désobéir à Dieu12. C’est ce que nous lisons au livre de la Sagesse ou encore
chez saint Jean : « C’est par la jalousie du diable que la mort est entrée dans le
monde ; ils en font l’expérience, ceux qui prennent parti pour lui. » (Sg 2, 24) ;
« Vous avez pour Père le diable […] Dès l’origine il fut un homicide ; il n’était pas
établi dans la vérité ; il est menteur et père du mensonge » (Jn 8, 44).

Donc si les Anges existent, les démons aussi et il y a un combat réel qui se
déroule dont l’Apocalypse nous parle :

Il  y eut alors un combat dans le ciel :  Michel,  avec ses anges, dut combattre le
Dragon. Le Dragon, lui aussi, combattait avec ses anges, mais il ne fut pas le plus fort ;
pour eux désormais,  nulle place dans le ciel.  Oui,  il  fut rejeté, le grand Dragon, le
Serpent des origines,  celui  qu’on nomme Diable et Satan,  le  séducteur du monde
entier. Il fut jeté sur la terre, et ses anges furent jetés avec lui. (Ap 12, 7)

Ce qui est très rassurant c’est que la victoire est déjà certaine et le CEC nous
rassure aussi en disant bien que « la puissance de Satan n’est pas infinie car il
demeure une créature et qu’il ne peut empêcher l’édification du règne de Dieu.
La permission divine de l’action diabolique demeure un grand mystère mais
nous savons que « Dieu fait tout concourir au bien de ceux qui L’aiment. »13

11  Ibid., n°393.
12  Ibid., n°394.
13  Ibid., n°395.

https://www.aelf.org/bible/Sg/2
https://www.aelf.org/bible/Sg/2
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C. La hiérarchie et le nombre des Anges

Dans un autre passage de l’Apocalypse dit : « Alors j’ai vu : et j’entendis la
voix d’une multitude d’anges qui entouraient le Trône, les Vivants et les An-
ciens ; ils étaient des myriades de myriades, par milliers de milliers. » (Ap 5, 11).
Les Anges sont innombrables, on parle de « l’armée céleste ». Jésus Lui-même
parla de 12 légions d’anges au moment de sa Passion14.

La Tradition nous parle d’une hiérarchie céleste composée de neuf chœurs.
Ceci ne vient pas de la Bible, même si dans la Bible nous avons des noms dis -
tincts  tels  que « Séraphins »,  « Chérubins »,  « Archange »  et  chez saint  Paul :
« Puissance, Souveraineté, Trônes, Dominations, Principautés ». À partir du IVe

siècle,  certains ont  développé l’idée selon laquelle  les  anges composeraient
une société structurée en différents chœurs (notamment le pseudo-Denys et
saint Ephrem). Ce travail fut achevé par saint Thomas dans un souci de syn-
thèse15. Chaque chœur et chaque catégorie d’Ange possède une “mission” par-
ticulière et nous pouvons les invoquer pour obtenir des grâces spécifiques : les
Séraphins pour obtenir la charité, les Vertus pour obtenir la force dans le com-
bat, les Chérubins contemplent la Vérité, etc.

Les Anges sont donc des “messagers”, ils ont une mission, qu’elle est donc la
mission des Anges dans le Plan de Dieu et dans notre vie ? Ce sera l’objet de
cette dernière partie.

III. LES ANGES DANS LE PLAN DE DIEU ET DANS NOTRE VIE

A. Comment les Anges servent-ils Dieu ?

Tout d’abord les Anges sont les adorateurs de Dieu, nous le voyons surtout
dans le livre de l’Apocalypse : « Alors j’ai vu : et j’entendis la voix d’une multi-
tude d’anges qui entouraient le Trône, les Vivants et les Anciens […]. Ils disaient
d’une voix forte : « Il  est digne, l’Agneau immolé, de recevoir puissance et ri-
chesse, sagesse et force, honneur, gloire et louange. » (Ap 5, 11). Ils le louent,
l’adorent, le contemplent et le servent. En cela ils sont dans un état de béati-
tude, tel que sera le nôtre au ciel !

Ils sont aussi les messagers de Dieu. Or, qui dit messagers dit “message à
transmettre” et dit aussi “destinataires” ! Le message, le grand message de Dieu
c’est l’annonce du Salut, la préparation à la venue du Salut par Jésus. Les desti -
nataires, ce sont nous les hommes, ils sont nos dévoués serviteurs selon la vo-

14 « Crois-tu que je ne puisse pas faire appel à mon Père ? Il mettrait aussitôt à ma disposition
plus de douze légions d’anges. » (Mt 26, 53)
15 JEANGUENIN, Les Anges, op. cit., p. 69-71.
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lonté de Dieu. Tous les grands évènements du salut ont été annoncés par des
Anges : « ils protègent Lot (Gn 19), sauvent Agar (Gn 21, 17), arrêtent la main
d’Abraham alors qu’il  allait  immoler son fils Isaac (Gn 22, 11),  conduisent le
peuple de Dieu (Ex 23, 20-23), annoncent naissances et vocations et surtout la
plus grande, celle de la naissance du Sauveur ! »16. Dans la mission de Jésus ils
sont  encore présents :  ils  chantent  le  gloria à sa  naissance (Lc  2,  14),  ils  le
servent dans le désert (Mc 1, 12), le soutiennent à l’agonie (Lc 22,43), ce sont
eux qui annoncent sa résurrection aux femmes et aux Apôtres (Mc 16, 5-7)… Ils
sont encore très présents dans les actes des Apôtres (ils délivrent Pierre et Paul
de leur prison, ils guident Philippe vers l’eunuque pour le baptiser…). Comme le
dit le Père Bonino : « Les anciens étaient sûrement moins surpris de croiser un
ange sur leur route ou de se faire agresser par un démon au détour d’une ra-
pine mal éclairée que nous le sommes aujourd’hui de tomber sur un gendarme
derrière son radar17. »

B. Les Anges dans la vie de l’Église

Les Anges demeurent présents dans la vie de l’Église, Ils participent à la li-
turgie de l’Église mystique et nous bénéficions de leur aide mystérieuse et puis-
sante. Sur terre, l’Église s’unit aux Anges pour célébrer les Saints Mystères18.
Origène affirme : « je n’hésite pas à penser que dans notre assemblée aussi les
Anges sont présents puisqu’ils veillent sur l’Église. » Pensons-y particulièrement
lorsque nous chantons le sanctus à la messe : les Anges ne cessent de louer le
Dieu Trois fois Saint et nous nous unissons à eux !

C. Comment les Anges nous servent-ils ?

Cette partie sera, je l’espère très enthousiasmante, car elle veut nous mon-
trer combien nous avons besoin des Anges et combien ils peuvent être d’excel-
lents alliés dans notre vie ! Mère Marie-Augusta disait d’ailleurs qu’il fallait que
nous manifestions notre « volonté de collaboration avec les anges et les habi-
tants de la cour céleste ». Oui nous avons besoin de nos amis invisibles pour
mener le combat spirituel !

Notre Foi nous apprend que Dieu a donné à chacun de nous un Ange gar-
dien. Cette tradition de l’Ange gardien est très ancienne. Saint Basile (Père du
IVe siècle) déclare :

16 CEC n°332.
17 BONINO, « À quoi bon les anges ? », art. cit.
18 CEC n°334.



60 | Dieu, Créateur et Providence

Que chaque fidèle soit assisté d’un ange qui guide sa vie comme un pédagogue et
un pasteur, personne n’y contredira, s’il se souvient des paroles du Seigneur disant :
« Ne méprisez aucun de ces petits car leurs anges contemplent sans cesse la face de
mon Père dans les Cieux ».

Et saint Jérôme disait : « si grande est la dignité des âmes que chacune, dès
sa naissance, a un ange préposé à sa garde ! ». Ainsi nos anges gardiens sont
nos alliés dans notre combat spirituel. Saint Ignace de Loyola, dans ses exer-
cices spirituels, nous dit que « les Anges sont incapables d’agir directement sur
nos décisions mais qu’ils peuvent les influencer en suscitant des images dans
notre  esprit  ou  des  désirs  dans  notre  sensibilité19 ».  Comment  agissent-ils ?
Nous allons illustrer cela en puisant dans la vie des saints !

Ils nous protègent (notre vie physique mais aussi la vie de notre âme) : beau-
coup de  saints  ont  été  protégés  par  leur  ange  gardien,  par  exemple  Mère
Yvonne-Aimé alors  qu’elle  avait  été  arrêtée pour  être  conduite  en camp de
concentration a été miraculeusement « transportée » par son ange ! Don Bosco
a été protégé par le « Grisou » (c’est un chien mais les Anges ont de l’imagina-
tion !)… Ils nous évitent les dangers tant du corps que de l’âme.

Ils nous guident : sainte Catherine Labouré a été réveillée par un ange qui l’a
conduit dans la chapelle où l’attendait la Sainte Vierge. Combien aussi pourrait
témoigner d’avoir retrouvé leur chemin de façon mystérieuse. Ils nous accom-
pagnent surtout dans notre chemin spirituel, car ils sont encore plus soucieux
de notre âme que du monde matériel qui nous entoure. Ils sont au service de
notre cheminement vers la sainteté et nous soutienne dans la prière (en chas-
sant les distractions par exemple…) et dans nos luttes spirituelles contre nos
mauvais penchants. Sainte Françoise Romaine a été aidé « visiblement » par
son Ange alors qu’elle était engagée dans une conversation pleine de critiques :
elle reçut une gifle de son Ange dont tout le monde a vu la marque rouge sur
sa joue ! Ils illuminent notre conscience pour que nous reconnaissions notre
besoin de conversion. Origène disait que les esprits célestes aident les âmes à
se convertir : ils partagent la joie de Dieu quand un pécheur se repent : « c’est
ainsi je vous le dis qu’il naît de la joie devant les Anges de Dieu pour un seul pé-
cheur qui se repent » (Lc 15, 10)20. C’est sûrement aussi pour cela que le Padre
Pio qui avait une grande dévotion aux Anges gardiens, encourageait ses péni-
tents à beaucoup les prier !

Ils prient pour nous et offrent à Dieu nos sacrifices, intercèdent pour nous et
nous accompagnent au moment de notre mort.

19 G.-M. OURY, Dictionnaire de la Foi catholique, C.L.D.
20 JEANGUENIN, Les Anges, op. cit., p. 69-71.
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Avant  de  conclure  cette  partie,  un  dernier  avertissement :  les  anges
connaissent, nous l’avons dit,  une recrudescence d’intérêt,  mais il  en est dit
tout et n’importe quoi. Il faut beaucoup se méfier, notamment de ceux qui pré-
tendent donner le nom des anges. L’Église a promulgué un texte appelé Direc-
toire sur la piété populaire et la liturgie (2001) dans lequel elle interdit de donner
aux anges des noms particuliers que la Sainte Écriture ignore. Nous ne connais-
sons par la Bible que les noms de Gabriel, Raphaël et Michel. Donc : prudence !
Mais cela ne nous empêche pas de donner un petit nom à notre Ange Gardien
pour l’appeler, cela reste personnel !

CONCLUSION

Il  est  très  important  de  renouveler  notre  dévotion  aux  Anges,  car  nous
avons vraiment besoin d’eux. Il ne doit pas s’agir d’une dévotion superstitieuse
où l’ange devient notre”génie de la lampe” qui réalise tous nos désirs ! Il faut
qu’il  soit un véritable ami que l’on prie toujours et à qui l’on confie des mis-
sions. N’hésitons pas à prier aussi ceux des autres : ceux des autres conduc-
teurs sur la route, ceux des personnes que nous rencontrons, ceux de nos amis
et ceux de nos “ennemis” !

Je voudrais terminer par une autre réflexion intéressante du Père Bonino,
qui  dit  qu’en  se  penchant  sur  l’Ange,  nous  pouvons  mieux  comprendre
l’homme. En effet, il écrit :

Rien de mieux quand on veut comprendre quelque chose que de le comparer avec
quelque  chose  qui  lui  ressemble  et  qui  lui  est  différent !  Rien  de  mieux  pour
comprendre l’homme que de le comparer à l’animal et à l’ange, son « cousin » : ni
ange, ni bête !

Parler des anges nous aide aussi à mieux comprendre le péché originel. Là
encore, le P. Bonino dit :

Pour le théologien, le péché de l’ange, qui fit de lui un démon, lui offre le modèle d’un
péché chimiquement pur… Ni la faiblesse de la chair, ni l’erreur, ni la bêtise – autant de
circonstances atténuantes chez nous – ne peuvent expliquer le péché de cette pure et
lumineuse intelligence qu’est l’ange. Il faut alors creuser jusqu’à la racine même du mal :
l’orgueil spirituel, le refus de s’abandonner à Dieu dans l’obscurité de la Foi21.

Parler de l’ange alors que l’homme lui-même est une grande crise d’identité
peut nous conduire à rappeler la grande dignité de l’homme doté d’une âme
spirituelle  immortelle,  appelé  à  vivre  avec  Dieu  pour  toujours  « comme les
Anges du Ciel ».

21 BONINO, « À quoi bon les anges ? », art. cit.
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